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4juillet 2000: une ving-
taine de personnes
accédaient autarmac
duFindel pour manife-
stercontre unrefoule-
ment. Le 22octobre
débuteraleur procès.
Selonles accusé−e−s,
celui−ci "vise clairement
àdiscréditerl'engage-
ment enfaveur desréfu-
gié−e−s et dessans−pa-
piers et àcriminaliser
des personnes dontle
seul but aété de mani-
festerleur opposition à
l'arbitraire et aucarac-
tèreinhumain d'une ex-
pulsionforcée".
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L'OTANEN GUERRE

Fairejouerlaclause
d'alliance del'OTAN

aujourd'hui est superflu
et dangereux. Le
gouvernement

luxembourgeois, ense
prêtant àcejeu,

contribue àfaire échouer
le projet d'un ordre
international civilisé.

L' OTAN vient d'activer la
clause de défense mutuelle
selon l'article 5 de son
traitéfondateur. Le gouver-
nement luxembourgeois
s'est empressé d'autoriser
le survol de son espace
aérienet de mettre à dispo-
sition l'aéroport du Findel
si les Etats−Unis devaient en
avoir besoin, sans oublier
l'activation des avions
AWACS i mmatriculés au
Luxembourg. Il y a deux
semaines, le ministre de
l'armée Charles Goerens
avait affirmé quele Luxem-
bourg resterait totalement
libredechoisir quelleassis-
tanceil offrirait àl'Alliance.
Aquoi bon cette liberté si,
commel'a expliqué mercre-
di Jean−Claude Juncker,
nousfaisons ce quefontles
autres?

Il est vrai qu'il n'y aura
pas de troupes luxembour-
geoises engagées, ni depar-
ticipation financière à des
actions armées menées par
des pays partenaires. Ce-
pendant l'engagement du
Luxembourg est moins

anodin qu'il n'y paraît. Des
actions de commando utili-
sant des infrastructures
luxembourgeoises et diri-
gées contre les responsab-
les directs des attentats ne
devraient pas nous poser
de problèmes de conscien-
ce. Mais il se peut aussi
bien que les Etats−Unis ai-
ent recours à des attaques
aériennes massives, tou-
chant desinfrastructures et
des populations civiles.
L'idée que de telles atta-
ques proviendraient aussi
du sol luxembourgeois est
insupportable. En remet-
tant aux Etats−Unis un
chèque en blanc, le gouver-
nement risque d'i mpliquer
tou−te−s les citoyen−ne−s
luxembourgeois−es dans
des actesinhumains.

Car si nous condamnons
l'inhumanité des attentats
aux Etats−Unis, cela ne doit
pas nous faire oublier les
cri mes passés et présents
des gouvernements succes-
sifs de ce pays. Les 50.000
enfants morts chaque an-
née enIrak à cause du blo-

cus, les victi mes civiles des
attaques aériennes durant
les guerres du Koweit et du
Kosovo, les morts del'atta-
quecri minellecontrelesin-
stallations de la télévision
serbe, méritent également
notrecompassion. Accepte-
rons−nous d'être directe-
ment associé−e−s à de tels
forfaits?

Fairejouer la clause d'al-
liance dans les circonstan-
ces actuelles est superfluet
dangereux. D'abord, une
lecture attentive des textes
montre quesonapplication
est tirée par les cheveux.
Interpréter de manière
aussi large l'article 5, sur
base de l'alinéa 24 du Con-
cept stratégique de 1999,
c'est ouvrir une véritable
boîte de Pandore. En effet,
ce même alinéa évoque
d'autres menaces pour la
sécurité del'Alliance: le cri-
me organisé, le blocage de
l'accès auxressources éco-
nomiques vitales et les
mouvements de réfugiés.
Autant de raisons, doréna-
vant, pour activer la clause

d'alliance et, dans un acte
delégiti medéfense, comme
cela est précisé dans l'ar-
ticle 5, pour bombarder qui
bonnous semble.
Avant le 11 septembre, le

mépris du Droit internatio-
nal par des pays occiden-
taux constituait une excep-
tion, fréquente pour cer-
tains: invasion du Panama
par les Etats−Unis, oppres-
siondansles Territoires oc-
cupés parIsrael, bombarde-
ments massifs par l' OTAN
durantlaguerreduKosovo,
bombardements intermi-
nables enIrak parles Etats−
Unis et l'Angleterre. Le dan-
ger est que désormais l'en-
semble des pays del' OTAN
piétinent ce Droit et aban-
donnenttouteretenue dans
la poursuite de leurs inté-
rêts par des moyens militai-
res. Ceseraitlafinduprojet
d'un ordre international ci-
vilisé, c'est−à−dire gouverné
par le droit et la recherche
de la justice et non par la
force et la poursuite d'in-
térêts égoïstes. Nous auri-
ons une guerre permanente
et ouverte du Nord contre
le Sud. Une telle guerre,
dans laquelle le Luxem-
bourg vient peut−être d'en-
trer, estinacceptable.

Uncommentaire de
RaymondKlein
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5/10-14/4/2001
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Pasd'oppositionau−delà

Preis: 60 LUF - 1,49 Euros

Jihad gegen
American Dream
Wel che Zi el e verfol gt das
Netzwerk Al−Qai da? Ei n
Hi ntergrund−Dossi er
über di e Verbi ndungen
der extremen i sl ami s-
ti schen Gruppi erungen
und über di e Lage i n
Paki stan und Saudi−
Arabi en.

dossier, Seite 4

Politische Baustelle
Heilig-Geist
Grundsätzli che Fragen
über di e Luxemburger
Bautenpoliti k warf das
woxx−Streitgespräch zur
"Cité judi ci aire" auf.

aktuell, Seite 8

Ongeschlaffene
Sound
Si si n eng Mixtur aus
roud, wäi ss a bl o. A si
maachen Hard−Rock ouni
Schi schi mi schi. De Lëtze-
buerger Museksgrupp
" moof" huet eng nei CD
erausbruecht a mir wore
bi s an hi ere Proufsall
l usse.

magazi ne, Säit 9

Anatomiekursi m
Totenkabinett
"Körperwelten" nennt
si ch Gunther von Hagens
"Choreographi e" von
pl asti ni erten Lei chen.
Di e Ausstell ung i st zur
Zeit i n Brüssel zu Gast.
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